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Résumé 

Cette étude examine la contribution de l’entrepreneuriat informel, spécifiquement des cambistes, au développement 

socio-économique à Kinshasa, dans la commune de Masina. Face à une économie formelle insuffisante et des 

mécanismes de régulation faibles, ce secteur informel joue un rôle clé dans la dynamisation économique urbaine. 

Le travail s’appuie sur une méthodologie mixte combinant enquêtes quantitatives (n=101), entretiens semi-

structurés, focus groups et observations participantes, avec une analyse statistique descriptive et inférentielle. Les 

résultats montrent que malgré l’absence de régulation officielle et la taxation informelle pratiquée par des agents 

non qualifiés, les cambistes génèrent des revenus significatifs, contribuent à l’emploi local et participent à la 

résilience économique de la commune. L’étude souligne la nécessité d’un cadre réglementaire clair et d’une 

politique publique de soutien. Cette recherche enrichit la compréhension de la régulation informelle et de la 

dynamique des micro-institutions urbaines à Kinshasa. 

Mots-clés : Entrepreneuriat informel, cambistes, taxation informelle, développement socio-économique, résilience 

économique, Kinshasa. 

Abstract 

This study examines the contribution of informal entrepreneurship, specifically currency traders, to socio-economic 

development in Kinshasa, particularly in the Masina municipality. In the face of an insufficient formal economy 

and weak regulatory mechanisms, this informal sector plays a key role in urban economic dynamism. The work 

relies on a mixed methodology combining quantitative surveys (n=101), semi-structured interviews, focus groups, 

and participant observations, with descriptive and inferential statistical analysis. The results show that despite the 

lack of official regulation and the informal taxation practiced by unqualified agents, currency traders generate 

significant income, contribute to local employment, and participate in the economic resilience of the municipality. 

The study highlights the need for a clear regulatory framework and supportive public policy. This research enriches 

the understanding of informal regulation and the dynamics of urban micro-institutions in Kinshasa 

Keywords: Informal entrepreneurship, currency traders, informal taxation, socio-economic development, 

economic resilience, Kinshasa. 
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1. Introduction 

L’économie informelle occupe une place 

incontournable dans de nombreuses villes 

africaines, particulièrement à Kinshasa où elle 

constitue une réponse pragmatique aux crises 

économiques récurrentes. Cette recherche porte 

sur les cambistes dans la commune de Masina, 

acteurs essentiels dans la gestion des transactions 

monétaires informelles. L’objectif est d’analyser 

comment leur activité contribue au développement 

socio-économique malgré l’absence de cadre 

formel et la pression d’une taxation informelle non 

officialisée. 

Le secteur informel est souvent analysé sous 

l’angle du dualisme économique Lewis (1954) et 

des mécanismes de survie urbaine (Tokman,1978). 

Cette étude propose une approche renouvelée 

articulée autour de la gouvernance locale, des 

micro-institutions et de l’économie politique de la 

régulation afin de comprendre la dynamique des 

cambistes à Kinshasa. La contribution scientifique 

vise à éclairer les enjeux de la taxation informelle 

et les effets de la résilience économique sur le 

développement urbain. 

De nombreuses études récentes (Chen, 2012 ; 

ILO, 2018 ; World Bank, 2018) montrent que le 

secteur informel subsaharien représente en 

moyenne 60-70% de l’emploi, jouant un rôle vital 

dans la survie économique et sociale. Plus 

spécifiquement, les activités financières 

informelles, notamment les changeurs de devises, 

pallient les insuffisances des systèmes bancaires 

formels dans des contextes d’instabilité monétaire 

(Moyo, 2015). 

La taxation informelle constitue un 

phénomène complexe : elle est à la fois source de 

financement pour les collectivités locales et 

facteur d’insécurité juridique pour les 

entrepreneurs (Gupta et al., 2017; Charmes, 2019). 

La régulation de l’économie informelle nécessite 

une gouvernance inclusive prenant en compte les 

micro-institutions urbanistiques (Arias & Kay, 

2010). 

Cette recherche mobilise la théorie du 

dualisme économique (Lewis, 1954), la théorie de 

la régulation (Aglietta, 1976) et des approches 

contemporaines sur la formalisation progressive 

des économies urbaines (Tokman,2017). 

L’innovation réside dans la mise en lumière des 

effets de la taxation informelle sur la résilience 

entrepreneuriale. 

Bien que la littérature établisse que 

l’économie informelle contribue à l’emploi et au 

revenu, le rôle spécifique de la taxation informelle 

et des micro-institutions dans la régulation de 

cette activité reste peu exploré à Kinshasa. Cette 

étude pose la question : comment les activités des 

cambistes, malgré leur informalité et la taxation 

non officielle, favorisent-elles le développement 

socio-économique local ? 

H1 : Les cambistes contribuent 

significativement au développement socio-

économique local via la création d’emplois et la 

prise en charge sociale. 

H2 : La taxation informelle pèse sur la 

viabilité économique des cambistes mais 

contribue indirectement au financement local.  

H3 : Un meilleur encadrement institutionnel 

pourrait renforcer la contribution positive de ces 

activités. 

Pour étudier l'entrepreneuriat dans le secteur 

informel, en particulier le rôle des cambistes à 

Kinshasa, plusieurs méthodes et techniques ont été 

utilisées. Ces approches ont permis de recueillir des 

données riches et diversifiées afin d’analyser en 

profondeur le phénomène.  

Selon Aktouf (1987), l’analyse qualitative est une 

description ou un dénombrement des observations avec 

quelques ratios plus ou moins élémentaires qui met en 

évidence des faits nouveaux et à dégager des tendances 

globales ou des indices généraux qui indiqueraient des 

distinctions au sein de la population soumise à la 

recherche. Et Quant à Mongeau (2011), ces 

observations doivent résumer et camper avec les 

propos typiques des différentes opinions recueillies et 

éviter la multiplication des extraits du même passage 

pour permettre aux lecteurs de bien saisir le sens des 

propos rapportés ou des observations faites.  

Cependant, pour Angers (2009), le traitement et 

la mise en forme sont réalisés au moyen de divers « 

procédés de regroupement ». Ce regroupement peut se 

faire par les techniques d’échantillonnage (strates, 

quotas, boule de neige) axées sur la découverte des 

termes signifiants découlant du problème de recherche. 

Ainsi donc, nous avons utilisé un échantillon 

empirique.  
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2.1 Type de recherche 

Pour cette étude, une méthodologie mixte est 

utilisée combinant la qualitative et quantitative.  

 2.2 Population et échantillon 

Population cible : les cambistes actifs dans la 

commune de Masina (population approximative 

estimée à X, identifié selon registre informel des 

commerçants). 

Échantillon : 101 cambistes sélectionnés par une 

méthode de quotas stratifiés selon l’ancienneté, le 

genre et la taille des activités pour assurer 

représentativité. 

2.3 Collecte des données 

Pour collecter les données, nous avons fait 

usage à un questionnaire structuré (données 

quantitatives) sur revenus, dépenses, taxes payées, 

emploi. Des entretiens semi-structurés avec 

cambistes, clients, experts institutionnels. Des 

focus groups composés de cambistes pour 

produire des données réactives sur la gouvernance 

et la régulation. Et des observations participantes 

directe des activités quotidiennes ainsi que des 

consultations de documents secondaires (rapports 

gouvernementaux, articles académiques).  

2.4 Analyse des données 

Dans le cadre de cette étude, nous avons 

recouru à l’analyse descriptive (moyennes, 

fréquences), tests statistiques (chi2, régressions 

simples) pour valider associations entre variables 

socio-économiques et taxation ainsi qu’une 

analyse thématique qualitative des entretiens avec 

validation croisée. 
 

3. Résultats 
3.1. Présentation des résultats par tableaux et 

graphiques 
 

Tableau I. Information générale 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

Source : Résultats de nos enquêtes sur 

terrain 

Tableau II. Information relative sur 

l’établissement 
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Source : Résultats de nos enquêtes sur terrain 

Tableau III. Informative relative à l’activité 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : Résultats de nos enquêtes sur terrain 

 

 

 

 

Tableau IV. Information relative au payement 

des taxes 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : Résultats de nos enquêtes sur terrain 
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Tableau V. Information relative à la vie sociale 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Source : Résultats de nos enquêtes sur terrain  

 

 

 

 

 

 

 

 

3.2. Résultats 

3.2.1. Profil socio-économique 

- 96% d’hommes, 63% avec diplôme 

d’État, majorité célibataire.  

- Ancienneté moyenne : 5 ans. 

- Source de financement principale : 

entreprises privées (45,5%), famille (37,6%), 

banques (16,8%). 

- 56,4% emploient entre 1 et 5 personnels.  

3.2.2. Fiscalité informelle 

- 100% paient des taxes dans la commune, 

principalement taxe environnementale (45,5%), 

taxe policière non officielle (34,7%), taxe 

bourgmestre (19,8%). 

- La taxation est perçue non par les autorités 

formelles mais par des agents locaux non 

autorisés, générant incertitude et coût 

supplémentaire. 

3.2.3. Incidences économiques et sociales 

- 68,3% affirment que leur activité a 

amélioré leurs conditions de vie.  

- Contributions sociales majeures : 

scolarité (69,3%), paiement de loyers (26,7%), 

indépendance financière (4%). 

- Effets positifs sur la communauté : baisse 

du chômage (37,6%), facilitation de la circulation 

monétaire (33,7%) et réduction de l’insécurité 

(kulunas) (28,7%). 

4. Discussion 
Les résultats confirment que l’activité des 

cambistes, même informelle et soumise à une 

taxation non officielle, est un levier important de 

développement socio-économique. La taxation 

informelle, bien que source de contraintes, peut 

être considérée comme une forme alternative de 

financement local. Ces dynamiques s’inscrivent 

dans une micro-économie urbaine où la régulation 

horizontale et les institutions informelles jouent 

un rôle clé (Arias & Kay, 2010). L’intégration 

progressive à un cadre légal faciliterait la 

formalisation, l’accès au financement formel et la 

sécurité juridique. Les résultats rejoignent les 

travaux sur la formalisation pragmatique en 

Afrique (Chen, 2012). 
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Tableau VI. Origine de fonds de roulement 

qu’utilisent les cambistes 

 

 

 

 

 

 

Commentaire : Il ressort de tableau ci-haut sur les 

101 cambistes enquêtés, 33 cambistes effectuent les 

opérations de change pour le compte des clients, 24 

cambistes exercent dans le compte des entreprises 

autres que les banques, 21 cambistes autres effectuent 

dans le compte des Banques Commerciales contre 23 

cambistes qui effectuent dans le compte de leurs 

familles. 

5. Conclusion 

L’entrepreneuriat informel des cambistes à 

Kinshasa est un moteur socio-économique réel 

contribuant à l’emploi, à la résilience financière 

locale et au tissu social familial. Cependant, la 

pérennité de ces apports dépend de la 

reconnaissance étatique, d’une réglementation 

adaptée et d’un accompagnement financier. Le 

papier appelle à des politiques publiques 

innovantes conciliant taxation officielle et soutien 

direct aux entrepreneurs informels.  

Recommandations 

- Instaurer un cadre réglementaire formel 

adapté avec licences simplifiées.  

- Mettre en place des programmes de 

microfinance ciblés. 

- Organiser des formations en gestion et 

fiscalité pour les cambistes. 

- Favoriser des partenariats public-privé pour 

l’inclusion financière. 

 

 

 

Limites de l’étude 

- Représentativité limitée à la commune de 

Masina ; résultats à confirmer sur d’autres 

communes. 

- Données auto-déclarées pouvant comporter 

biais sociaux. 

- Nécessité de recherches longitudinales pour 

saisir les effets à moyen terme de la 

réglementation. 
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